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Ceux qui pieusement sont morts pour la pa trie 

Ont droit qu 'à leur cercueil la foule vienne et p rie 


Vic tor Hugo (Les Chants du Crépuscule) 


Cette déesse en bonnet phrygien tenant 
dans sa main gauche une branche de 
laurie r, emblème de la gloi re et de 
l'immortal ité , et qui tête baissée se 
recueille et médi te devant une pierre 
to mbale, symbolise la Fran ce se souve­
nan t de ses enfants tombés au ch amp 
d'honneu r. 

Ils sont nombreuxces héros mort s pour la 
patrie! Mais au regard des deuils, des 
douleu rs, d s sou ffrances qu 'engen­
drent les guerres, il y a quelque chose 
de dérisoi re et de navrant è vouloir 
dresser des statis tiques - souvent 
contestées d 'ailleurs - compta bilisant 
te sang versé sur les champs de bataille . 
La froide logique des chiffres s'associe 
mal au courage de ceux qUi ont tout 
donné, même leur vie, avec l'espoir que 
leur sac ifice ne serait pas inuti le et 
qu 'en luttan t, ils avalen t éfendu 1 

terre de leu rs aïeux, prépa ré un aven ir 

meilleur pou r leurs enfants, sauvé quel­
ques-uns des grands prinCipes qui 
donnent un sens à l'existence et fai t 
rec uler l'horreur de nouveaux con fl its 
armés. 

Auss i, pou r rendre hommage à la mé­
mOire des morts de tou tes les guerres 
- des militai res de tou tes les armes, des 
marins , des aVia teu rs, des combattan ts 
en un iforme, des soldats de l' ombre, 
des otages, des déportéS tortu rés, 
brisés, assassinés dans de sinistres 
camps - évoqu rons-nous simplement 
le monument qui glorifie tous ceux qui 
ont droit è la reconnaissance de la 
France. 

Le 10 novembre 1920, à 15 heures, en 
présence de M. André Maginot, Minist re 
des pensions, le sold at Auguste Thin, du 
132 régiment d'infanterie, fi ls d'un 
combattan t di sparu pendant la guerre, 

désigna par le dépôt d'un bouquet de 
fleurs cueill ies sur les champs de bataille 
de Verdun , le cercueil qui devait être 
transporté à Paris. Le lendemain 11 
novemb re 1920, ce mort fut inhumé à 
Pari s, sous l'Arc de Triomphe, Deux ans 
pl us tard , le 11 novembre 1922, pou r la 
première fois une lumière jaill issait sur 
la dalle recouvrant le soldat inconnu. 
Depuis, cette fl amme du souvenir, rani­
mée chaque jour à 18 h 30, ne s'est 
jamais éteinte. 
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